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Be actuel, Sa Sainteté Pie X,| des nerfs, tel qu’y réfère lo Dr (ment dos ac oma Adin

|

Jul demandes conseil. Elle en a : 1 Nous aout somos aratirh low sorvicos d'n

|

N,B,_J'ur prôte ses diracteuts de lu LV  AVIOBETTES

ducttit la lettre remarquable
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Lepponi, les rend précicusos |vants de passion malsaine | conduit des à la santé. oxi t pour les apyarells de ohauflsgs à eau

|

du Kichohon aucunecollation ou repos ; Ue w

vat voici la traduction : . pour les hommes aussi bien [de criminalité dont il faut tg.

|

Adresses Lyns, Mass. 4chaudo tle plowbage, EsUrués ot plaus fou

|

**toot pris dans lo grand salen, ou de... ! Riviènes,

‘Je certifie que j'ai essayé

|

que pour les femmes. Elles n- jfir grand compte; mais il dat,
1/5 EO.Be ¥ deguetsdire dans lu bas pour cen repas. ;

lé Pilu il un autre facteur dont on ou-liam laoogsduDr|Wil ng aieAL blie toujours de parler, quoi- Sirop du Dr, Fred, Derers"ie simple du développement.| ladids “ellen que la danso dejqu’il got, à Fou sens, plus Poux Lus EnrantePrès quelques semaines de Saint-Guy, la névralgie, la pa- an ona] di a i
(aitement le résultat comble ralysie et l’ataxie loçomotrice, J'28 aut ale te démoralisa| Ge sirop no peut être trop re-
os mes attentes. Pour cetr

|

Quand on achète ces pilules, il PION Eencra i la criminalize

|

com pour le sommeil, ls
raison, je ne manquerai pas [est important de voir si le] 1 ie archi eriminalité dentition, contre. les coliques Is

uns avenir de répandre l’u- nom entier de “‘Pilules Roses TAL oh harehie. i diarrhée “ef le rh Ea nte
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pêche siivante : |

Ottawa, 6 juillet. - Le eit

vernement a cxpldic augour

d'hui, aux députes HE vais du

district de Montréal, les Has

électorales qui devront >046 à

la prochuine election. Le dpa

 

 

 té du ln division Hl-latent,

M. lt, Bickerdike, & toe FUU

dus premiers i recover Ber ke

colis suspeet. 1b eet whiz 01

que toutes les listes sont pri

tes, ob dons quelques Cru.

peut-être,quelques jour, toit

los députés libéraux dut ainda

en rœevront des copes. Ue
Chee

 

fois cette distribution

achevée eb ln session flute, ee

Jancora le cri de guerre cu»

 

lections prénérahesba |. aile

électorulo aura lieu à 1 anion
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M. MULUZ.

Miaistie 268 Pudis +

Waistré du liutail

Chacun de nus mini cv. +

liscot d'entrain à de os are
notre système adtninisie ii,

Mails G'usb assurtIuçæt sir Mot

liam Mulock qui detiçui de 1
cord dans ce «uhçours d'un

nouveau genre, Junids dopa

tement ne fut nussi pielretient

administré que nu le: Laiour
d'hui celui des pustes.
Do tous les cotes, ct dint,

du dedans come du anon

du public cunune das camp
des plaintes et dee put
tions s'élèvent.
Le département dis Lo a

est devenu un veritable pind
monium,

La source de tout le nad bn
sido duns  l'extruordinuie la
drerie administrutise que
Mulock a érigle en syxicue de
puis quelques antiées, L'honoru
blo ministre veut apporter cou
motllon à la pyramide ae sur
plus dont sou ouven.u el
entend faire une soricre +
lectorale. Seulement ce
plus, que le gouveru-ient
construit chaque année pour le
dépenser aussitôt en « Wuva-
gances, c'est du lu sueur :
pauvres gens qu'ils vont fui
ob de Im misère des iuc curs
particuie went.
M. Mulock NES pas Contin

me sur toute Ju lois il puit
largement faire les chose. cn

son entourage, Mids pour cold

bler les vides faits à pon dik
gob par ces munitirences, v- }

sur le personnel de son dépair
Vement qu'il se rattrape, avec
usure, JS dans ce personnul,
ve sont les employ is dos poses
do Montréal qu'il cond oe ju
férence,
Du bureau de Poste J

réal, M, le Ministre de Po
eb du Travail a réussi à 1
un vrai marché d'esclaves
injustices lus plus criante-
sont commises tous fl. hou
au nom de Sa Majesté. Uf
fait travailler ,us gens conn,
des bêtes de somme et on 1
paye ridiculoment, C'est wins
que sont traités Je: amphi
civils, dans la provinee de Que
bec, sous Veil placide de Si
Wilfrid Lauri
Montréal est sans contr

do centre postal le phis i

tant du Canada. C'« 1
converge la majeure parth
malles du, pays. Cela niece
assurémenl, des frais conic
bles, mais parce que, a. 0
de cela, notre hurcan 1.
pas ses frais, M. Mul.
autorisé à faire supporier
différence par les pauvre:
ployés? ;

ous les tolis postuu£ qui
artent de Torouts où d'ail-
eurs, pour l'étfänges, Paroent
par le bureou de Montréal,
C'ét le Lbrreau de Toremin
qui empeche le hénéfin et
c’est le Durecan de Montréal
qui support. les frais ro distri
bution. II. 5s poanble que
Montréal dbit ttre plus forte
mént rémunéré, on proportion
‘de sa plus lourde charge.
“Or, par la faveur spiciul
M. Mulock, tous les dient an
tagos sont Juiesér aux em
ployés de Montréal. Leur- “|
cal est trop étroit pomy
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leur
cest

leur ouvrage,
% hifive des correspondances

S'accroit d’année on anitée “n-
ZE) volume des affaires, of 1

ombre des employés reste «tn-
Gionnaire. Pour suffire âla be-
sogne et satisfaire À peu près
Je publie, les distributeurs ot
les facteurs sont obligés de four
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de cette coustulntion, c'est que
sut ln Fran

hat,! {
sie les et treprise

Vuiplott curdis dans

  

  

 

sortis du colle
he,

er UT
JA)

ode uravail

ilont onze ha

ulock,
Aujourd'hui, lex ouvriers

constituent en union pourfuire
droits, Îls exi-

sent une delimitation raisonna
Die des heures de travail et un
salaire adéquat. En cas d'injus

ils recourenl au

 

     

ati} abs droits de l'ouv
Mutoek, qui vil
ns, ce

Ls on raids
snlièr ment du monde, of

+ hantement exprime l'apinion

pracon personnel avait tort «le
vice
Bureau

Tnindre.
dn

ante al n'ont
de M. Malock.

mendes eng cont anes de
Le
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+ steleu
s'accimt

 

munie
va

 

le hien"tre de
comine ue
conbaires €

«pour lui

on discour

de bâtir ut

  

 

via ‘

st
nuares; eependativ nos

CL dislaputeurs,

désint{resse
rent die sort de ses mis

abde= ouvriers, Lors de ln d
uw tom de ses estimés, Fauttre

rien

  

des
lacweurs

à Montréal,
res par

jour, Et chose renversante, ils
ne recoivent pas de rémunéra-
ton pour ce Lravail supplémen
‘are, On comprend alors les lé
gilimes récriminations dont le
personnel du bureau de poste
de Montréal ne cesse d'assaillir

Re

supreme
wgument, ln crève, Seuls les

 

u.ployés du gouvernement ne
peuvent se protéger, FU c'est
ut, + trannre constatation que
le Minisire des Postes, qui a
jme aussi odicusement d'eux-
cèpes, © Let même temps ane
a toe du Travail et défenseur
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nourrit son pays, l'enriehit.
, Puisque l'on se plaint
l’encombrement des pr

Canada, pourquoi

cabinet,
Parent

ues gd il reste

; un
vas qui veutleut s'us-coir en
veux chuise, tombent

ta feuille

Coonterue qui est

. Cres coms

BIE Laps contre Ju reli-
fa, CO Ou les consciences
ve la phi, ont eu leur

dans les Loges; c'est

* Maîne, publiait
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duc quil-

i

    
prition

des ub

Mclornill

sa contestation d'élection,
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un mot,

de ln pu
les infaumies
ps, chu

1 & Liver

il faut
nière éner

 

+ louches et les
les on-

ciple mag onnigue.
“Re gus hornous pus à hue
COEle Uhloe”, à ters
weer de serait honnéle  hom-
HEC die serait au mieux
iu un Near triomphe, La
mA oad est plus loin

&Pholle ln Frane-Macon-
Heeb gue doi
ps

 

. en
Le End bonnète homme”,
vt Celfbes le défroqué. Se:
TUEl'ont affublé de ce
Ww | wtHire des ‘millions
YOM eux prouve com-
vien luxe mérité,

t ler juil-
ga" de

du

ilosophie
t-Dyuciu

feront
@s Inbde-

étudient
merce,

ournal qui rapporte cetit oublie de nous dire com.
bien dus élèves de ce collège vp
estinent à l'agriculture.
“On dit pourtant que l'agri-

cultureest In plus belle
professions, celle enfin qui nous
vapproche le plus de l'idéal eb.

des

lui aqui

de
ofessions
la plu-

 

bros davantage:
CAVE un aus grand nombre

de pretres, de medecins, d uvo-
cals LL de notanes, Un Wuy-
muolera peut-etre au  Lahaua

la richesse spirituelle, mais
nou lo richesse matérielle el lu
bien etre général du peupie.”

Il est certain que i agricul
re ib une profession eminem
ment utile ct respectable. Nous
wuvons pas attendu jusqu'à os
jour pour le reconnaitre et le
déclarer. Mais dire que c’est
elle qui ‘nous rapproche le
plus du J'idénl celeste,” c'est
aller un jeu Join, avouons-le,
Le contrère, av mettant les

prêtres sur le même rang que
vs médecins, les avocats et les
rotaires, semble confondre la
profession avec lu vocution, Il
v u cependant une différence
notable.
Le gouvernement français ac-

viel cherche à diminuer le nom
bre des prêtres et des reli-
vieux; il y purviendra sans
doute pour un moment, muis
ce qu'il dimintern sans aveun
doute et d'une façon plus que
regrettable, c'est In prospérité
du pays et le respect dont il
jouissait autrefois de la part
des antres nations,
Nous savons trop bien ce que

notre clergé n fait + fait en-
vore pour le Canne, pour
trouver qu'il you trop de vo-
rations.
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La Femme ol l'Alcool
Ou nie se doute pus de lo

puis sance de du femme dans la

  

sockelez one sente assez com-
munésment l'ignorer, ou du
moms on ne sen rend pus
hin comple.

Lin conséquence des idées
modernes, qui ravivent le pa-
ganisme, Lu femmne instraite el
bien élevée, « le pilier de
la «raie civilisation.

 

   

A In tin du (se siècle, lus
femmes fuisuient des etudes
plus fortes qu'aujourd'hui : læ
célèbre et vénérée mère Burat
éLait au fuit des auteurs grecs
et lutins, Si le monde poss
duit des femmes du ce type-là,
celui de ln fenume forte du li-
re de la Sag , C'UN sernit
fuit de ce vie repugnant gui
s'est répendu comme une lèpre
dans la socièté noderne, cle-
puis que le Protestantisme où
son adepte le Voltairinnisme
ent zouftlé l'exprit de révolte
de la créature contre son Au-

teur, La fenune a perdu de
Fauréole que le catholicisme
lui met au front,
Lu femme forte est comparée

   

   

 

 

; . [au vissennt marchand qui va
art mtre-cant d'avoir [porter le pain aux antipodes.

pou photographie du vubitet [Chez elle orvine l'industrie du

au tentait où M, Parent er [lin et de du luino, Ille possède

solrgail out decision à ses col Hessevrets de l'agriculture et la
vonficeive de son mari, qu’eHle
comprend nrieux que Iui-méêne,
On live que est la femme

idéale, vue à son phus grand
avantage el dax des cireons
Urnces particulières el favora-
bles. Cependant onvu, dans
des temps des plus roubles,
des feunues comme Catherine
de Siônne, Iulizabeth de Pores
vend vanpner la paix el lue

 

concorde, quand l'espoir en é-
tait. perdu pour toux les au
tres Sans dlonte «étaient des

  

saintes, -ù-dire des parfai-
tes. Mnis il ‘faut nvouer qu'il
fn et qu'il est des femmes ap-

l'es à dominer les Âges.
Nous audinirons le vaisseau

qui vogue dans son ensemble
stueux, Si le vaisseau s’a-
He, il se radoulde, C'est à

épreuve de ln tempèle qu’il
se réveille duns su force et su
masnificenes.

Lac femme du Canada, la Ca-
nadienne, que le célèbre Père
Ventura célébrait naguère com-
wir fee fase foais 35 Ga pe
modernes, pusse aujourd’hui
par son temps d'épreuve. C’est
le vaisseu Inbtanl contre lu
temp
D'où vient ce souffle puissent

des éléments déchaînés qui mo:
nave de submerger le navire de
lu nationalité canacienne?C'est
du contact d'une race puissan-
te, eC tendant d'instinet à lu
domination. Sans doute, que
lex compatriotes que In Provi-
denve a donnés à ce petit peu-
ple d'origine francaise, lorsque’
il ue uit encore qu'émerger
tle létat d'alolescetice, ont ver

we

   

 

  

 

     

     

sé das le fond commun, un
actif de grandes qualités d’é-

   nergie et de persévérance, Ch
même (dnps que le passif do
redoutables défauts, Nous n'en
avons qu'un à signeler pour
ve qui regarde la question de
l'alcool, un défaut d'origine
réographique.

L'anglsis, insulaire, n'a pas
trouve son‘ile, parmi ln
vraurle  vuriété de ressources
que le nat y déposa prodi-
galement, des plaines propices
aux Quévels, mais des prés en
ahondance et beaucoup de bé-
tail, pon de bid,
On le sait, l'anglais est sur-

tout un consommateur de vian
de une nourriUte ussoifian-
te - entraînant de soi l’intem
pérance, Leur écueil, au con-
tack, est ddvenu le nôtre.
Nous étions nn peuple sobre

à notre début en Amérique.
La ville de Québec, par exem-
ple, au commencement-du  IRe
sibele était citée par Charle-
voix dans son histoire de la
Nouvelle-France, comme une
ville modèle, vivant comme
dans uno communauté, ne pré-
sentant aux Indiens de Lorette
que des exemples de vertu, de
bonnes mœurs, pour modèle à
ropter,

Pour la première fois, en
l'évêque catholique. jeta

le cri d'alarme signalant une
épidémie morale pire que celle
du choléra, qui- fit son appari-
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Pamphlots gratults conte-
nant photos at témolgnages
«de curos mervaillouses.

GRATIS +
des renseignements utiles à toux.

Le Vin St-Michel donne à l’homme
de 50 ans l'énergie

L'homme d’affaire qui a la
cinquantaine ou qui la dépasse,
sentira renaitre son énergie, son en-

thousiasmeet la force du jeune âge,
en prenant avant chaque repas un
verre de VIN ST-MICHEL, ce

célèbre tonique Français.

Bolvin,Wilson & Cle, Montréal

Sur demande nov enverrons l'Album d
in St-Michel cor tenant cent,illustrations ©

5

de la jeunesse.

  

Seuls agents pour le
Canadaet les Etats-Unis.

n
t

 

tion cette année-là : c'était ln
révolte qui s’annonçait, souf-
flée par l'intempérance, on mé-
me temps qu'’atlisée par une
ulignrehie avougle érigde en sou
veraine depuis In Cession du
Pays, par la France à l’Angle
Ler   

c'est de l'histoire, la Un-
nadienne qui prond leçon du
pussé, vi rentrer dans la voie
des nnciennes traditions hono-
rables léeuées par les ancôtres

 

|
|

de su noble race. Bux, venus
de tn France,étaient un peuple
choyé di ciel, riche en froment, “
Is mungoaient surtout du pain
el lu sueur gai leur venait au
front,  rafraîchissait l’ardeur
d'un sang généreux.
Que mires de famille d’an

jourd'hui, prennent bien garde
de ne servir auy enfants que
des mets rafraichissants; elles!
feront digue à In soif et à l'ai
coolisme.

C. BARNARD.

  

J.

 

Correspondance

Les Notres aux Etats-Uuis

M. l'abbé George Lizé, an
cien élève de notre ville ot ex-
erçant son ministère depuis
quelquestunnées aux Tlats-U-
nis, vient de quitter la cure de
Whitehall, N.Y. pour se ren,
dre à Northside, N.Y, od il
remplace M. l'abbé Lavallée,
tlécédé Il y n quelques mois.
Dimanche au soir, le 3 juil-

let, M. l'abbé G. Lizé, accom-
pagné de nombreux confrères,
tlsssisLait à une grande séance
dramatique et musicale organi-
sée pur les bonnes sœurs de su
nouvelle parvisse.
Les chanteurs et les chanteu-

«ex, les acteurs, les aclrices et
les musiciennes étaient de jeu-

Cleves qui ont su charmer
er leur nuditoire.

ful. terminée par
une adresse de bienvenue au
nouveau curé, présentée par le
jeune Pnndenœau, M, l'abbé

se répondit brièvenent à
te ndradsse et félicita les pu-

siens de Northside du zèle.
qu'ils savent déployor pour
l'entretien de leurs écoles.
termina son discours on disant
que les enfants seraient la por

   
  

  

  

  

 

tion privilégiée de son trou-
pont.
A Northside, comme en

maint endroit des Kiats-Unis,
si In langue française ne dispa
vait pas, c'est aux prêtres el
dux religieux quo nous le de- |
vons, En même temps qu’ils :
enseignent les éléments de no-
tre sainte religion, ces vail
lants pionniers du Christ s’ef-
forcent de faire comprendre ‘à
nos fuères des Etats-Unis que
la langue française est la plus
butte chis Inanelies modertied oh
que c'est cellelà qu’un cana-
dien-français doit parler.

Puisse le succès couronner
leurs efforts!
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A JOLIETTE

Sacre de Mgr Archambault

t'est le 21 août prochain
qu'aurn lieu le sacro de Mgr
Archambault. !
Le nuuvel évêque de* Joliette

ki choisi le jour de la St-Bar-
Chélemi, qui est la fête patro-
nale du fondateur de l'Indus- |
trie, pour prendre possession
officiellement du diocèse confié
À sex s
Celte ©

cette déme

 

 

 

 

 

  
  
cidence, ou plutôt
re de Myr Archam

bault a vi parmi ses nou-
veaux diocésaius une impres-
sion des plus heureuses. Li ve
nue du nouveau prélat sera ac
vuoillie avee joie dans tous les
fovers. 11 wera. partout l'objet|
de In plus cordiale et de a
plus franche bienvenue,
Mgr Archambault su rendra à

Joliette la veille.
La prospère petite ville  vui

fut l’humble village de l’Indus
trie déploiera fièrement sesdra
peaux! °

————————aL

Le succes est garanti|

 

 

  

Contracter un rhume n'est
rien, lorsque l’on a, à portée de
la main. un remède sûr. prompt
et efficace comme le BAUME|
RHUMAL Le danger ‘consiste |
À prendre des remèdes qui nez
conviennent pas au traitement.|
Le BAUME RHUMAL seul offre
toutes les garanties de succès.

 

Les palonniers
employés sur In Faucheuse Mus
[<ez-Harris soit en dessus ou
en dessous de lu “Pole” à vo-
lonté,

peuvent être“
à 

“de Monumorency Laval,

achats

HONMAGEDB L'EGLISE DE
CA! IFOKNIE

A Xounscigueur de Laval

 

 

San Francisco, 5 juillet, 1904.
Monseigneur C. À. Marois, V.U.

Québeu,
Monseigneur, ;
Je viens de lire lu lettre

que Sa Grandeur Monseigneur
l Archevéque de Québec n udres
sée à Lous les Archevêques et
lüvêques du Canada et des Be
tats-Unis au sujet du monu-
ment qu’il s'ayit d'élever, sous
In forme d'une statue, à la
mémoire du Vénérable l'rançois

mier Evèque de Quéhes, a loc
casion du deuxième centenaire
de sa mort.
Je considère que c'est un de-

voir non-seulement pour PEgli-
s¢ du Canada, mais aussi pour
l'église des Etats-Unis, d’hono-
rer ainsi lu mémoire du fon-
dateur de deux grandes et flu-
rigsantes émlises, En effet,Qué-  

bec ot l'église mère qui a
donné nuissanco à l'une et à
l’autre.
Le: Vénérahle François de

Montmorchey Laval fut le
premier pasteur qui veilla sur
vus deux églises aux jours de
leur enfance eb de ldur dénû-
ment, Les nobles exdmples do
su Vie, ses héroïîques vertus sor
vent encore de stimulant a
coux qui lui ont succédé com-
ma pasteurs du troupeau de
Jésus-Christ.
Les Evêques des Etats-Unis,

l'en ai l’espoir, seront heureux
de « joindre à l’Archevêque de
Québde pour honorer In mémoi
re de cet illuxtro pionnier de
ln religion sur ce Continent.
Pour ma part, je vonsidèra
comme un privilège et un hon-
neur de pouvoir contribuer à
vebte bonne œuvre.
Je vous autorise, Monsei:

neue, à m'inscrire sue In listé
des souscripteurs pour la som-
me de 8250.00,
Je demeuro, Monseigneur, vo-

tre sincèrement dévoué &n N. S.
( Sivné )

P. W. RIORDAN.
Archevêque de San Francisco

Californie,
Pour vraie copie,
J. Chs Beautien. Ptre,

Pro-Secrétaire
de l'archevéché de Quélec.
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LE NATURALISTE CANADIEN
 

 

SOMMAIRE DU NUMERO DE
JUIN

 

    erg us sur le géolo
Sages (D TS Du-

L'abbé Provancher (V. A.

Composition de la coquille
des wufs d'oiscaux. (J.-B,
Plante )
Un mycologiste pussionné,
UX amateurs de papillons,

Supplément. Traité de Zoolu-
gle {suite )

Le Naturaliste Canadien. pa-
rat à ln fin de chaque mois
par livraison de 16 où 20 pa-
ze in-8,
Le prix del abonnement, pour

le Canada et les Etats-Unis,est
d'une piastre par année.
On ne peut s'abonner pour

moins d'un nn. Les personnes
QUI souserivent au journal du-
rant l'année reçoivent les nu-
méros parns depuis le commen
cemdnt du volume,

outes les communications
relatives i la rédaction ou a
Padministration du Naturalis-
te, doivent être adressées au
direcieur-propriétaire, M. l’ah-
bé V.-A. Huard à l’Archevêché
ud

 

————

Llession interfédinire-de luFaucheuse Massuz-Harris est
supporté de chaque côté do Invoue d’alluchons à Bizeau, cequi la tient juste dans son fonc
Lionnement et ce qui fait du.
rer la machine plus longtemps.

-— ——._

Cachets du Dr. Fred, Demers
CONTHE LE MAL DE TrrE
 

Leurs effets sont d'une efficaci-
té merveilleuse contro fons manx
de tête, migraine. névralgie, fia.
vre où grippe. Frigez le nom surchaque cachet. En vente partont
Dépôt 1157 St Laurent Montréal
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Demandez les Timbres
Rouges en faisan

pre-|
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t vos |

|Querit à

 

Par te Chun.AI£. VCHéE

+ Père de famille chrétien qui
‘me lisez, et vous surtout, bon-
ne mère, voici un livre que
vous ne manquerez pas d’ache-

! Et vous no l’achèterez pas!
pour le seul plaisir de le pos-
séder, de le poser comme un
ornement sur une table oud’u-
ybe autre place du loëis ot de
.l’y laisser dans l'oubli; vous le
lirez attentivement, avec  plai-
sir, et vous le ferez liro ar

; vos onfants. Vous y reviendrez
souvent, vous ne serez jamais
fatigués d’en savouror los sua-
ves beautés, vous le trouverez
dans vos joies comme dans
vos pcinus, vous y puiserez des
forces pour les combats de la
vie, vous screz tout surpes de
constater que jamais livre ne
vous à intéressés comme celui-

| «Ce livro est le plus beau qui
‘fut jamais écrit, car il
| pour auteur le Fils de Diou
{ lui-même, qui en traça les pa-
ges “avec sus enseignements et

|s0s miracles, ses vertus et ses
douleurs, son amour et. son
sang,” comme le dit le savant

| traducteur des Evangiles.
| — Mais, me direz-vous, si ce
livre est ri beau, il doit coû-
ter bien cher?...
Nullement. 1] s’agit ici d’une

œuvre de propagando recom-
mandée pair le Souverain Pon-
tife ot grâce À votte haute ro-
‘commandation la diffusion des
“Quatre Evangiles en un soul”

|w'est faite avec une si grande
(rapidité, quo les éditeurs ont
|pu atteindre les limites extré-
I mes dy bon marché.

L'édition de propagande pro-
lpremont  dito, en est à son
deux-cent-cinquantième mille.

d'est un'élégant volume in-16 |
de. 384 pages. Bien qu'il ne
laisse rion À désirer au point
de vuo de l’exécution, il ne
coûte, broché, que 13 cents
Pexemplaive. Nous disons trei-
zo cents!
Pour cent exemplaives, $11,00

Pour cing cents exemplaires
850.00,
Cartonné, dos en toile et
sanche jnspéo, un exemplaire
15 cts. Lo ‘cent, $13.50. Pris
pr 500, il ne coûto que 812.50
ce cent.
Cotte édition comprend, ou-

tre le texte avec les noles,cinq
cartes : celle de la’ Palestine,
sur laquelle ou peut suivre les
voyages de Notro-Scigneur pen-
dan’, sa vie torrestre; les en-
virons du Lac de Génésaroth,
lo plan du Temple de Jérusa-

"lem; la Ville de Jérusalem, vue
du Mont des Oliviers, Enfin,on
y a ajouté trois très-helles imn
ges : le Christ couronné d’épi-
nes, le Précuræeur et la Mère
des douleurs.
Et, nous le répétons, ce beau

livre ne coûte que 15 cents,
Ceci pour-l’édition populairo,

de propagande. ;
Après cela vient 1'"“Edition

Moyenne,’.augmentée des Ac-
tes des Apôtres. C’est un élé-
ant volume in-16, do 550 pa-
es. Bello ‘édition très-roignée,

illustrée, avec cartes et plans
perspectifs ( 25me édition. )
Prix broché 20 cts. — Dos.

89,25. Par cent 818,00.
Édition (rès-complète avec

cartes ct viches illustrations
In-12 de 770 pages. Les notes
nombreuses forment une vérita
ble apologie de la religion.
Prix, broché, un exemp. 50

cts. La dous. 85.00. Le cent,
$35,00,

Relié, tranche rouge 70 cts.
La douz. 85.00. Le cent, 360,00
Edition de grand luxe. —

Splendide volume in quarto de

 
700 pages. 80 gravures très
fines de nuances variées hore
texte. Chefs-d’œuvre dos
Grands maitres du In peinture
évangélique, paysage cb monu-
ments de la Palestine, cartes
et plans perspectifs.en plu
sieurs teintes. Magnifique ca
deau de Première. Communion
Mariage, étrennes, ote.
Prix, broché $2.40,
Demi-reliure maroquin,

che dorée, 84.75. .
Pleine reliure maroquin, tra

che dorée, 86,00.
Nous sommes porsuadé

dans chaque Jarnille de cell
ville, du digcèse et même  d
tout le pays, on posséder
bientôt un exemplaire dece |
vre des livres. Ceux qui le px
vent, achétergnt une des gra:
des éditions; on dépense so
vent béaucoup plus d'argo
nour dea livres on des obje
le moindre importance. Ce
dont le budget est plus mod:
te, se procuroront an moi
Védition populaire à 15 cts.
Nous dirnns pour termit

que la librairie P. V. Avot
rue Notre-Dame Trois-Rivig
peut fournir ces ouvrares à
prix aussi minime, parce €
elle a obtenu lo Pe p

4. D. E.
tout le district,

—__—-_

St-Martin, Qué. 16 Mai 1+
C. ©, RICHARDS & CIE.

“Messieurs. — En Noven"
r mon onfant s’énftr, +

un clou cluns.le gonou ob uf
causa une inflammation ¥i
te, qu’on me conseilla dg + ‘7
duire le petit bless À For
réal pour lui faire couper
jambe afin de le sauver.
Un voisin nous dit

d'employer le LININENT
NARD, ce que nous ffmes «
bout de trôis jours mon:

!
tran !

qu
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Sunshine
Furnace
Cette fournaise consomme du charbon, du coke ou du

bois, avec la mêmefacilité.

Les conduits, les grilles, le foyer et les portes d'alimen-

tation sont construites spécialement pour permettre l'usage
de toute sorte de combustible, et nous fournissons une grille

spéciale pour le bois.
En vente chez tous les marchands entreprenants.

Ecrivez pour demanderla brochure

M“Clarys
J orden, Toronta, Montreal, Winninep Vanceuver, St-Jran, M. it,

—_

BEAUDRY & BIOUIN et l’. A. GOUIN, Seuls Agents.
 

SI UN MEMBRE DE VOTRE FAMILLE VOIT,

   
KPOUSES, GousRg,

’ ledésir pour les Hapeurepuetétrpentire prete stl saine
sucrélément In (L ESS BAMAHI VIN Line ses

Mines, ailments où son breuvage. Kchmñlilions ur<* none, paix, en FRERES,

Sirop
à ,

Gauvin disparaîtra immédiatement pour fair. place à un

Aux CULTIV

 

voyés cachetes, Ecriver i Samaria Romina Fe 67 lerripn St, Yceonte, 0an.

  

EN VENTE PARTOUT À 25{

Cette douce sensation de bien être que

ressent le Bébé quia pris une dose de SIROP

D’ANIS GAUVIN, qui lui donne un som-
meil naturel et abondant en fait vn remède

indispensable dans toutes les familles où il y a

Anis des Bébés, Si votre Bébé souffre, donnez lui

une dose de ce célèbre Sirop ct la douleur

sommeil calme et réparateur.
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T'EOMAS BOURITIVAI; Négovisnt-imports-

lui
teur remercie ça nombreuse clientèle de l'encouragement qu'elle

à donné par le passé, of Iui offre spécialement les differentes
lignes de GRAINES DI MIL et TREFLE, BLE “RED FYFE!
AVOINE et ORGK, (du Manitoba), PLATRE a TERRE, ainsi
qu‘une grai de quantité de Farine de Blé de toutes tortes, Moulée,
Son, Gru et Farive de Lin -

 

 

BELe tout à des PRIX défiant toute Competition24

 

46--RUE DES FORCES--46
TROIS-RIVIÈRES.

me

Pour cadeaux :llez chez

il Toutes

Ï
|

  

     
TN

BERGERON
BIJOUTIER,
OPTICIEN,

no. 30, RUB DES FORGES
TROIS-RIVIERES,

—

lmportato ue Montres, Horloges, +4
jouteries, ‘ : enleries, Verre coupé, mar
chaidises cuivre, bronxe, porcelaine
arrortime de chapelvte, montes en
OR eten ARGENT, Médailles etc.

Ouvragetait par des ouvriers de pre-
wiére classe, ordres reçus par Je mall»
el uxécntés nous le plus court délai.

river

J. R. PANNETON,
Peintre et Décozateur

28, Bu Fleuve.
_ Premier Prix_et Iiplôme à l'expo-

sitiou provinciale de St-Jeau. A

QUIN
— IMPORTATEUR DIRECT DE —

[PITS SN TY

CUVRAGE
ww at

PEINTURE
We

sortes
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terronneries & Quincaileries

|Dégaroment du Gros, 13, RUE CRAIG. *
Maga:inrde Détail, 38, RUEDUPLATON

  

    

  

| fant était sauvé, et j'en i Metpndi s ClLALITES : - °si reccnüaissant que je” vv snes. Madises pour Marchands, F ituri -envoio ce témoignage, afi 7" tract ae Ces‘messieurs trouverontreCsmon expérience soit utile

|

\ 5-4 ° “File ont besoin, et ce, à des prix garantiad'antres, + € Agen: ur les célèb ’ prix g : ’LOUIS GAGNI) ty yoytbour les célèbres Permis Tlalenténe & Cie,
To. tk ot Harland & Sous, Merton, Angleterre.
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Suite

_ Quand Vous aur veudu
cela, leur dit-il, Vous

plus besoin dv wavail-

Par 
wut
n'aurez

thar pritégalgment  au-
ydor quilen pouvait pur-

ver ut Julio se contents de
mettre quelques pépites dans

a varnassiere. ;
“Vers midi, la putite troupe

unit en marche, L'escalade
à lu desomie so firent sans

ac
; Indiens sans ctre attaqué

deès quelques jours de re
poss les voyageurs prirent con

çé du bun Dent-de-Serpont, qui

fit accompagner ses amis par
une dizaine de ses plus braves
SUEITICTE. .

“io voulut remplir sa pro-
messe jusqu’au bout.

Il avait donné une ; fortune

aux trois braves Européens

dont il avait su apprécier Ia

noble conduite; il voulut enco-

re lour servir de guide et de
proteciuur. Il les accompagna

yusqu'à San-Francisco, où ly
arrivèrent au bout de trois

IS. ;

"i il les quitta. Sds amis
auraient voulu qu ilpartit a-
vos eux, mais il préférait les
forêts de sa patrio aux belles

cités de l’ancion continent, et
le jour où ils s’embarquérent

à bord d'un vaisseau qui fai-
sait voile pour l’Europe, il re-
tournu seul cb aussi tranquille

que s’il se fût agi d’une sim-
plo promenade ott nul danger
rétait à craindre.
Longtemps après, l’aul reçut

de es nouvolles. Unmission-

naire canadien-français le ren-
wontr& parmi les Indiensà qui
il allait précher l'Evangile. u-
lio parlait la langue de ces
tribus crrantes, ob il rendit de
grands servieds au ministre du
Seigneur, Il se convertit et
devint le guide des zélés upô-
tres qu'il accompagnait dans
leurs excursions lointaines.

XVI

LE RETOUR ‘

Lu mère de Paul avait bien
pleuré en apprenant le départ
de son fils pour un pays qu’.
on [ui disait peuplé de voleurs
de grands chemins et d’ani-
maux féroces. Elle lui avait
dit et écrit qu’elle préférait en
wre sa misére à une fortune
qui ne pouvait s’acquérir qu’-
aux prix des plus grandes pri-
ations, elle avait ajouté que
l'idée des (angers sans nom.
bre auxqudls il allait s’expa-
sr lu ferait mourir d’inquiétu
de ct de chagrin. Mais Paul
wait tant insisté qu’elle a
vait fini par donner son con-
æuletnent, en lui recomman-
dant d'être prudent, de revenir
le plus LOL possible et surtout
d'invoquur chaque jour la Rei-
me du Ciel et de la terre et
de se rendre digne de la pro-
wtivon de Dieu en remplis
sant ses devoirs de chrétien.
Mie prix même beaucoup

pour sun fils, pour ce cher en-
lent qu'elle aimait tant

=

et
dont eile appréciait surtoutl'a
mour filial depuis que le mal-
heur était venu la visiter.
Comme les jours lui sem-

baient longs ct avec quelle im
Patence elle attandait son re-
tour! Elle n'avait reçu de lui
rune seule luttre, qu’il lui a-
vaik adressée avant de quitter
San-Francisco pour se rendre
aus placeres. Depuis elle était
sans nouvolles,
Un cœur de mère peut seul

wmprendre  ceque signifient
WS mots : deux années sansHouvelles d’un fils bien-aimé.
Aussi, qu’on juge de sa joielorsqu'un jour die reconnut l’6-Gite de Paul sur lenveloppeule lettre que lui remit

acteur,

June main tremblante cuteachin la chère missive eb#5 larmes de bonhour humec-Prent ses joues lorsqu'elle lut.“Ma très-chère Mère,
« bon Dieu m’a protégéPendant les deux longues an-Me que j'ai passées loin de

Tous,

“Je suis arrivé ici ce matin.
Je vuis heureux de revoirma chère patrie et quel sera

CAE

GUERIT CE
MAL DEsTÊTE

     

E36 minutesa.
teargentsordtremis

a
het tous 1es pharmaciens:

25c la bite,
Éxhantiion et Livret Gratuits.”
TER HXRALD REMRDY CO,

Moitreal +
“

 

DILLETON DU TRIFLUVIENsurtout mon

dats, onatteignit le camp.

A bonheur lorsque
je pourrai serrer dans mes bras
cette mère chérie que mon ab-
sence a fait souffrir et à qui
j'ai pensé continuellement.
‘Vous me demandez peut:

être pourquoi je passe mon
temps à Anvers. Vous vou-
driez que je prenno au plus vite
lochemin deBeauvallon... Un
peu de patience, ma bonne mè
re. Il n'y avait pas de tail
lqure, là.bas, au pays de l’or,
ot je dois remonter ma garde-
robe. Puis, je vous connais; en
arrivant à l’improviste, Ï
vous aurais rondue malade.

vais sujet de fils,
“Comme

maïntenantà Sachez que votre
Paul revient riche.
“A demain!…

PAUL
“Anvers, ete.”
Unc heure après tout Beau-

vallon savait que Paul allait
revenir.
La vieille Perpétue s’était.

chargée de l’affaire.
Elle racontait partout que le

jeune vagabond s'était conver-
ti, qu'il avait épousé une prin
cesse indienne plusieurs fois
millionnaire, et que le notaire
avait regu ordre de lui acheter
le château de V..., qui se trou-
vait à vendre depuis long-
temps.
Le lendemain tout _le village

était sur pied. On voulait voir
l'aventurier qui était allé au
bout du monde-— jusqu’au pe-
tit mur — qui possédait avrez
d’or pour acheter tout Beau-
vallon et qui ne portait d’au
tres vêtements que les Peaux
des tigres et des lions qu’il a-
vait tués à la chasse.
On désirait surtout admirer

sa princessu qui portait ‘‘des
boucles d'oreille aux narines et
des bracdlets aux jombes.”
Grande fut la déception de

ces villagcois lorsqu'ils viront
descendre de voiture trois
voyageurs habillés comme tout
lv monde, ¢t n’ayant d’autres
dignes distinctifs qu’une figure
bronzée par les rayons du mêé-
me solei qui nous éclaire et
qui grillo plus ou moins les
habitants certains pays.

Si da vieille Perpétue n’a
pas été étranglée ce jour-là,
C’est qu’elle à eu la bonne
idéo da we coucher avec les
poules,
Les bons villagevis regret-

taient de s'être dérangés pour
si peu,

II en était autrement chez la
bonnu dame Duverger. Là,
tout était joie et fête. La fa-
mille était réunie, les onfants
do Louis, quelques bons voi-
sins et surtout la bonne sœur
Barbe avaient été invités.
Qui saurait décrire la joie

qu’on éprouve en se retrou-
vant après une si longue ab-
sence? Tout le monde priait
Paul do faire, le soir méme,lo
récit de ses voyages et de ses
avontures. C’était lui deman-
der l’impossible; il était à sa
mère, rien qu’à sa mère biun-
aîmée, qui le pressaiv de mille
questions sans lui laisser lo
temps de répondre a aucune.
Elle le grondait doucement,
lui reprochait de l'avoir laissée

lui assurait que le bonheur de
le revoir lui valait plus que
tout l’or du monde.
Lows n’aurait pas voulu

changer de position avec le mo
narquy le plus puissant de la
terre, Quatre beaux enfants
1 ¢ntouraent et lui prouvaient
par leurs bonnes manières et
leur langage respectueux que
lesdignes Sœurs ae l'Urpheu-
nat no lour avalent ménagé ni
leurs bons suins ni leurs excel-
lents conseils, .
Arthur était radieux; il était

pour quelque chose dans Lout
to bonheur, dans cette duuce
Jog qu il voyait régner autour
ae lui, a
Comme Paul l'avait écrit à

sa mère, il revenait à la tête
d’une joliv petite fortune gui
lui permettait de faire pour
elle w qu’il désirait depuis si
longtemps. Elle aurait une mai
son ot un vaste jardin, de
beaux meubles et une riche bi- 

1 ses

manger le pain

le bonheur de socourir les mal-
heureux, car elle ne comptait
pas jouir en égoiste de la for-

le ' tune que le ciel lui envoyait.
lendemain, Louis se ren-

dit à l’Orphelinat. Désormais,
enfants ne devaient plus

de la charité;
ils pouvaient céder leur place

d'autres potites orphelines
que l’établissement, à défaut de

; Fessourves, n'avait pu admettre
| jusqu’alors. Paul et
l'accompagnèrent. Hs ne cessè-
rent d'admirer le bon ordre

| qui régnait dans toute la mai-
son, ils furent émus jusqu’aux,
‘larmes en voyant comment les
| bonnes Sœurs se dévouaient au
bonheur de ces pauvres en-
fants auxquels la mort avait
ravi une mére, mais que la di-

| vine Providence confiait aux
soins de ces an de charité.
Louis remercia avec effusion

celle qui avait été si bonne
pour ses enfants. II fit don à
’orphelinat d’une somme suffi-
fisante pour acheter un bâti-
ment voisin et abriter quel-
ques enfants de plus,
— Vous ne songez pas. ob-

serva Arthur, que l’augmenta-
tion de la famille entraînera
un surcroît de dépenses.Mais
soyez sans inquiétude j’arrange
rai l’affaire.

Tl se rendit en effet chez le
notaire à qui il remit toute la
somme qu’avait produite la
vente du son or, ot que ses a-
mis avaient refusée. Il l’avait

gain qui l'avait engagé à quit
ter son pays. Ce qu'il avait
cherché, l’oubli du passé, la
paix de l'âme, il l’avait trou-
vé. Il avait surtout rencontré
‘deux amis dont l’attachement
 

Vous aimez trop votre mau-‘

vous serves fière,

si longtemps sans nouvelles ot

|

d

bliothèque; elle aurait surtout q

dit ce n’était pas l’appât d;u si

 TT

lui avait été une si grande
source de vonsolations. Aujour-
d’hui, ils lui procuraient l’oc-
casion de faire une boune œu-
vre, de placer son superflu à
des intérêts uxtraordinaires,
puisqu'il avait le bon Dieu
pour débiteur.
Faire le bien, telle était a-

vant tout, la pensée de nos
nouveaux riches. Paul ev Louis
avaient connu le malheur, ils
savaient ce que signifient ces
mots terribles : ‘Mes enfants
ont faim, ceux que j'aime souf

je frent et je ne puis les secou-
rir.’
Et, généreusement, pour l'a-

mour de celui qui les avait
comblés de bins, ils soulage
raient la misère de lours sem-
blables, chaque jour de leur
vie serait marque par de nou
veaux bienfaits.
Différents en cela de boau-

coup de riches qui croient tout
ur le mieux lorsqu’ils ont

jen mangé, bien bu et bien
dormi, ils allaient au-devant
des malheureux, ils secoûraient
surtout ceux qui cachaient leur
misère et vouffraient mille tor-
tures sans se plaindre, sans
oser tendre la main. Îls sa-
vaient que Dieu nu donne la
fortune aux grands de la torre
qu’à condition qu’ils cn juuis
sont sagement et chrétienne-
ment et qu’il demandera un
compte sévère à coux qui n’au-
ront pas socouru de Jon cœur
leurs frères malheureux.
Arthur passa q uolques jours

à Beauvallon. Puis, Pnnl l'ac-
compagna en France où les pa-
rents de son ami, instruits de
tapt ce qui s'était puced, Jui
fitbnt, le meilleur acral],
Quelques semaines plus tard,

notre vicille amie Parpétue
annonçait duns tout le villa-
pes que le chercheur d’or al-
ait épouser la fille du roi de
France et qu’il venait d’être
nommé général ou préfet, elle
ne savait pas au juste.
Ce qui était vrai dans tout

cela, c’est que Paul allait de-
venir le beau-frère de son com
pagnon de voyage cL que sa
wmme lui apportait en dot u-
ne magnifique ferme, la même
où Juan des Arables reçut
quelques années après, eutte
tranche hospitalité dont il se
souvient encore aujourd’hui’a-
vec des larmes d'émotion.
Chers lecteurs, aimables lec-

trices, mu tâche est remplie,
J’ignore si j'ai eu lu bonheur
de vous intérésser, du captiver
votre attention, de vous faire
passer quelques bons instants,
de vous inspirer surtout quel-
ques bonnes pensées.
Je sais, hélas! quo les mau-

vois écrits ont plus d’attraits
que les simple récits d’un au-
tour qui craint le Seigneur où
qui évite du mettre sous les
yeux du ss lecteurs la moin-
dre phrase qui puisse porter
atteinte à la vertu. Copendant
les lettres encourageantes que
j'ai reçues mu permettent d'es
pérer que le “Chercheur d'Or”
sera lu et conservé dans plus
d’une famille ct remplacera
peut-être d’autres ouvrages qui
écrits avec plus d'art, sont
aussi bien souvent, pour la
jeunesse surtout, tout remplis
e dangers,
de recommande cet humble

travail d’un aut«ur novice au
dlergé, aux parents chrétiens,
aux directeurs do Sociétés ou-
vrières. S’ils me confirment
dans la douce couviotion que
j'ai pu fairé un pou de bien,
J'aurai reçu la seule récompen
se que j'envie,

——meme

Aux Etats-Unis

LA VIEILLE HISTOIRE

Nombreux accidentspar suite
do là céléb:ation du 4

juitiet
 

Nos voisins et amis de la

breux blessés, quelques-uns
très-gravement, plusieurs mor-
tellement. Une potite fille à

ur [succombé à l’hôpital aux hor-
ribles brûlures qu’elle avait re-
çues, une fusée ayant mis le
feu à ses vêtements. Une fem-
ne accoudée à sa fenêtreare-
çu uno balle dans la poitrine.
Deux Chinois ont reçu de gra-
ves blessures ct, . comme tou-
jours, la majorité des victimes
sont dus enfants dont une cin-

antaïne ont été transportés
ans les hôpitaux. | ,
Quant aux incendies aflumés

par les pièces d'artifice, ils out
été très nombreux; dès le ma-
tin les iers ont été appe-
lés sur différents points de la
ville les alarme d’incendie ont
continué toute la journée €t,
dans la soirée, elles se sont
succédé aveu une fréquence imu
sitée. 11 y à eu ren effet plus
de quatre-vingts. Ces incendies
dans la plupart des cas ont
été d’une importance secondai-
re.
Des dépêches venues de tou-

tes les partics du pays signa-
lent de ‘nombreux accidents,
quelques-uns mortels. C’est ain

i qu’à Yonkers New-York,
Philip Goldberg, âgé de_13
ans, à été tué par l’explosion
d’un petit canon.

Il y en a d’autres encore, el en grand nombre. C'est ainsi
qu’à Tacoma, des pièces pyro-
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techniques destinées à un fou
d'artifice qui devait couronner
la célébration du 4 juillet, ont '
pris feu et sont parties en mé- |
mo temps. Une panique s’ost!
produite parmi les 30,000 per-
sonties réunies pour assister au
feu d'artifice et plusieurs ont
été blessées, mais aucune sérieu
sement.
La‘‘Tribune” de Chicago pu-

blie une liste partielle ac-
cidents résultant de la célébra
tion du 4 juillet, dans tous les
pays. Vingt-cinq personnes ont
été tudes. 1, ont’ été bles-
sées et les dominages À la pro
riété s'élèvent à $577,800.
‘an dernier, lue chiffres &

taient comme suit : 48 morts,
3,413 blessés.
Ne pourrait-on pas célébrer

le glorieux anniversaire d'une
manière moins dangereuse? Ce-
la ne ferait, peut-être pas l'af- |
faire des médecins, mais oes
messieurs ont bien assez d’au-
tres chances.

SAUVBZ LA VIB DU BEBE

Vous ne pouvez survaillor
trop soigneusement les petits
enfants durant les chaleurs. À
cotte époque, In maladie fait
vite son apparition, et lu su-

  blier dos petites existences wo
vide rapidement avant quu

voir. La dyssenterie,
rhée, le cholérn des enfants et

les chaleurs. Au premier indice
d'aucun de ces maux, lex Ta-
blettes Baby's Own dovraient
être données — vu mieux enco-

tre, préviendra lu venue de ces
maux; ces Taboletlœ duvraient
toujours être dans chaque ha’

rait sauver lu vic de votre en.
fant. Madame J. R. Standen,
Weybrun, T. N. O., dit : "Les
Tublettos Baby’s Own sont un
trésor pour les cas de diarrhée
constipation, croup ot pour lu
dentition, Je n'ai jamais em-
ployé un reméde qui m’nit don
né antant do satisfaction.” Ce-
ci est l’opinion de toutes lus
mères qui ont employé les Ta- |
blettos, Si vous no trouvez pas
los T'abluttds chez votre phar-
macien, dnvoyez 25 cents à la
Dr Williams ‘Medecine

=

Co,
Brockville, Ont., et l’on vous
en enverra une bufte par lu
malle, franco.

 ER XR.

NOUVEAU
Système de Coupe
Pur vêtements de Dames

et Enfants

Le Prof 1. N loMire, dn Nid.
deford, Maine, U. 8. A. premier
éraut de Ia compagnie “I am,
mire & Co.” qui a établi un

bureau locel aux Trois Riviéros
depuis le mois de novembre
1402, désiro aunonuer qu'il

-

s-
tiendra le plus fréquemment à
son bureau local, d'ici à nouvel
“ % pour affaires prolersion-
nelles.

 

 : > Ly a à dr
rande République dus Etats- (© vo anteme

Unis ont pélébré aves peu| : C4 + gra et

coup d’enthousiasme Jo 128me ; CU. Ai
piversaire de leur indépen- |» 0 Ch désire cn
ance. me Sunn
Malhourcusement, comme che | * MOPIS PES
ue année d’ailleurs, Ja regret , n ;

cable habitude de jouer ce jour lé "ont cian de cou
là avec le feu a fait un grand P@‘ n” Fetean

nombre de victimes. Citons ane Vactieur

queueeme des différents elg i ; ; oe i:braucoun

hôpitaux de la ville de New- de il + ctil acre cue le
York y ont transporté de nom PFO abl:

 

Au dune. 11tenienelles
” vial

qu trou d'appren-pres

.

sic 1 ere y pendaut
six. st a qe appreu-
dro «or 1 À Venir par
cop i ot 1:NP mor te ou faire
orp cowie 1 esl fant
Spjivadis wii Loo .Jelème de
coupe, ce qui peut se faire en
quelques jours seulement
Monsieur Lemire fait remar-

quer à fous ca mémelemps qu'il
enseigne lui-même à se servir
du eystème de coupe qu'il vend
et qu'il est par conséquent en
état de délivrer lus DIPLOMES
que la Compaguie accoido aux
personnes qui + ubiesent des exa-
mens devant ses gésauts.
Toutes les wodistes ou autres

personnes qui veulent se pro
curer ce systémc de coupe, de-
vront s'adresser à sou Bureau
Local, où toutes les cotresgru-
dances du Canada peuvent eye
adres: ées eiirement comme sui :

Prof. J. N. LEMIRE & Co,
boîte de poste 875,
Trois-Rivières, P. Q.,

ou chez son frère, le motaire
J. A. Lemire, Nos 21 & 23, Rue
Alexandre. 18,2,08
te-On demande des agents

locaux ot voyagears.

  

 

 

bitation. Lu promptitude pour ‘

LUBY 

tmesi pas la faute du Renovateur

cuisLes gens ae retournent sur le rue pour regarder une belle chevelure, Weirece spleud cu
i celat Ce n'est certaineotnementest devenu de nos jours, Pourquolssi? es

LEQUEL KST UN REMÈDE PRESQUR Iv.
FAILLIBLK CONTRE LI GRISONNHMENT

PREMATURE DES CHEVRUX.
Seulement 50 cts. 1a douteille.

 

UN NOUVEAU CITOYEN
Nous est arrivé ca la personne du PHARMACIEN ©. Code
Lachevrotière, qui a pratiqué la l'harmacie dans les meilleures
Drogueries de Québec. lc Pha in cien baplomd de Lache
vrotière a accepté une position «dun, li Pharmacio
WILLIAMS, conséquenunent il y aura toujours tn Licon-
clé en Pharmacic ih PHARMECIE DU
COIN «pour répondre à sa nombreuse clientèle,

——samse 2 care D 1-2 —— + won

MM. les MH DECINS €
sont priés d= visiter le Salon
et voir les derniers appruits
lunettes et pinces nez. 6
Consultations gratuites.

La PHARMACIE WII
les remèdes du jour, et l'ou ÿ

t toutes lus personnes intéressées
Optique de l'opticen Williims
pour tester les yeux, pour les

à adapte des Verres À toutes les Vues.

LIAM est le dépôt pour bris
arantic que toutes préparations

veudues à cette pharmacie sont des véritables et non des
falsitications, Notre devise est: Da bon d des prix honnétes.

Voici la saison pour l'usage dela CREME DE BEAUTE,
(rosée on blanche) C'est à la Pharmacie Williams que Fon
peut en avoir de la bonne, une crême qui ne “brise” pas ha
peu,

L'EMPLATRE HERBALDE LA SUR AGNES
est l'ami de la Dame ou Dea

vous puissiez vous un aporou-° sur réception de 25 ets,
la diar- : C'est le temps de sere

roiselle souttrante. Par le malle

wfeneir ct se préparer peur les
' ’ > i arrive iter le VIN aux TROISles maux d’estomac sont d'u- fries chaleurs qui nous arrivent, lt c'estle V , )

ne fréquence alurmante durant QUINQUINAS WILLIAMS qu'il vous fuit, car cv remède
populaire est très facile à pren-lre, aide la digestion et tonifie
le plus faible. Il se preud à| retiles doses.

Une visite s v.p. pour examiner notre assortiment le

R. W.
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EPICERIES!

PROVISIONS

Marchand-Epicier

£n face du March/au loin

TROIS-RIVIERLES
 

J'aurai constausment en moin

Tug, Care, FUCRE,

JAMHONS, NAUCISsKS,

Guaiss-, Fanine, ricky,
AVOINE. Foin, Élu.

et de Cuisine.

Use visite est respectueiisenien
sollicitée,

TELEPHONE 350.

Graode Vente ArnoI}
A PARTIR DU

POUR S£ TERMINER LE

41, Rue Du Platon

turns, pour homme, à 0e,
Chaussures à forme pointue

ponr howmes, à 7bc.

L. DASSYLVA
--— 

guerit des Brulures,

 

Mason&iisch |
BECOMMANDEY |

TOUS LES GRANDS ARTISTES

Willvid Lesage, |

saprix depuis $4004Dea monta

ALP, BRLIVEAU

Discurts, Sinor, SUCREMNIER,

SPÉCIALITÉ : Beurre de Tulle

15 JUIN

10 JUILLET

Au Magasin du Peuple

Deisss40TROIS-RIVIERES. Coprs à,
—— Anvenn sanding naketch and fovea, me

. Mrsttlon15probportentCE
Soulier lacd, chrome Kid touetriensemnnottbt, HAFIONE on bosses

Souliers d'enfants, A 16¢,, etc.

MINARD’6 LINIMENT

¢ ». < Pelones cpu 1 w Ite Fure — ung dose du temps & au- l'aifums, Peignes, Brosses, Eponges, Ete. Ete,

Wii [aMS,
MEDICAL FALL,
TRON BIVILR 5, Que.
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Jos. Lamber
Marchand=Twillaur

189, Notre-Dame, Trois-Rivieres

À l'honneur de porter n lu
connaissance de en noumlhrense

Marchandises pour le Prictemps

Mel.
Connne par le, passion tron-

vers chez hw desarticley de tot -
premier choix nus prix ler plus
bus

ggSpécinlité © Bouts is pour
costumes de Dames fails rus
commande ct a tris bus prix

28 2.01
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M.C METHOT, Agent.
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| "Sclesititic American.
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culation of oy ye lenfiBa Journal, Jermeit
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MINARD’S LINIMENT  avendre partout. \

elientèle que son approvisionne- ‘

Ancien magasinde M. Jus, Lamy « mont de

Ho 14, RueSt-Berges va apaintengnt go g and vom- |
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l'ELkouone Beur 31

(PRIMERip--D

TRIFLUVIEN
RUE NOTRE-DAME, 175,

<{ Trois-Rivières.

EDRRMOT75755220

DEPARTEMENT TRES COMPLET DE —

TRAVAUX D'IMPRESSIONS EN TOUS GENRES

REGINTRES, BROOHURES,

Imgmassions

Camera
FACTUMS, LISTE DE PRIX,

RÉGLEMENTS DR SOCIETES

CONSTITUTIONS, PROGRAMMES

AFFICHES DE TOUT FORMAT

ENTETES DIS COMI'PES, KTO 
|

|
|
|

| | ENTETES DE LEPPRES,

Lettres Mortuaires

Souvenirs Pieux

Enveloppes,

Etiquettes, etc.
Cartes "AN aires on do Visite,

Là 22 0 6 Gi die it dreri

Impressions en Or et en Couleurs
GILLESpb

Travaux exécutés
prompteinent et aux
prix ies plus modérés

—

 

[Librairie Commerciale
ET CLASSIQUE

FOPNITURES DL BUREAUX

 

L’assortiment le plus
toiusidérable de la ville
en fait de papier à tas
pisser.
  

ilume Fontaine Ideal
WATERMAN _

Watermai's deal vine
me Fountain

Pen
satisfaction.

La meilloure plume en or qui
puisse être fuite,
Un porle-plume en csout-

choudu plus beau style ot du
meilleur fini contenant un ré-
rervoir à encre: et un tabe
conducleur qui conduitl'encre
du réservoir à la pointe de le
plume avec uniformité et d'ane
manière continue.

Elles sont faites dans les
ring grandeurs régulières de
plumes en or, Nos 2, 8, 4, bet 6

Les médailles et les plus
hautes récomponses obtenues à
toutes les Grundes Expositions,
nous en garantissent le valeur

La renommée qui s'atiacheà cetle plume et la quantité cons=dérable qui se vend chuquo jour prouve aussi qu'elle est la moile
‘leurs qui se fait dan- le monde

Toute plume WATERMAN vel garantie. Si l'acheteur y trouvequelque défectuosité, elle lui 6>t changée pour une autre sans aucune
charge extra. Comme nous avons l'agence spécisle de la maison
méme, L. 5. Waterman, de Now-York, pour tout le district de Trois.
Riviéres, nous aurvus toujours ¢n wagasin un assortiment complet
deces plumes. ot nous invitons cordialement le publio à venir noms
faire une visite et nous lui gsruntissons d'avance pleine et entière
satisfaction.

P. V.AYOTTF,
171 & 173, RUB NO1RE DAMR
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‘ : LES ELECTIONS BEAU CONCERT
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Notes Locales§
NOUVEAU :VILLETUN

Notre icuillecei actueliement
en cours de puriteution touche
osu fin, Bans quelques jours
nous offrirons {Lo nos lecteurs
un des récits les plus émou-
vants “du célèire romuncier
Paul Féval. 11 a pour titre

LE LOLE BLANC

eb il est intére sant wn supreme
degré du commencement à lu
fin.

 

Ævéché de: Grois-diivières.
de 1 juilsec 1901

M. l'abbé Juxgh-Tietiie Gau
dey, cure de epiphanies, déce-
dé aujourd'hui, cut membre
du lu Soeidte a wie Messy, su
tun proviuciale.

U, Alarchand, Lue,
Uhiuncelior.

BONNE CHANCE,

Lu montre en vr, Urée “uu
sort hid soir wu Concert, a ¢w
gagnée par Motte Marie ‘Anne
Ricard, uvec le’ No 14, série

LES BAGULLIERS
Le collège des Truis-Ripières

comples elie amide quatre Lu-
choliers tn Rhicurique eb qua-
we en Philosophie. Les rhétori
ciens sont MAL Alphonse Pou-
liot, Hector Icloquin, Joseph
Turcoute ct Auguste Désilets;
lus philosoplics, MM. Paul Rin-
fret, Philippe Charest, Arthur
Baril ot J.B. Ayotte.

NOS FUTUR: JUGES.

La loi passée à la «urnière
session de Québeu, créant un
second juge pour Î'ruis-Vivières
datrera en vigueur, le ler août
ce qui veut dire œue d'ici Ja
le gouterneur cn conseil nom.
mera un second, juge pour
Trois-Rivières. Par suite de lu
mort de l’honorable juge Des-
marais, il y n donc Jeux juges
à nommer pour Trois-Rivières.

Le meilleur dessert de la sai-
son d'été, ‘c'est In créme douce
et fraîche. Sous ce rapport M.
Potbier offre à notre marché
un article de première qualité.

La faux de lu Vaucheuse
Massez-Harris peut être enlavée
sans être ohliré re défaire des
tareaux où*de dévisser des che
villes,

Un prix est offert & ‘le jeune
To qui aura réussi& vendre lc

Plus grand-nombre ‘de billets,

vont lieu nos élections munici-
pales,
Le ‘Trifluvien,” comme on

a pu le constater, n’a pris par
Li pour gucun candidat mals a
mis ses colonnes à ln disposi-
tion de tous.
Aux électeurs maintenant i

faire leur devoir et & volarse-
lon four conscience. …
> Nous offrons d'avance nos fè-
licitations à ceux qui seront
élus,

CORRESLONDANCE

M. lu Rédacteur,

Comptant sur votre complai- |
sunce el zur votre hospitalité
bian connues, je Viens Vous
prier d'accorder une petite pla-
ve aux remarques SUIVAnLEs.
M. le Dr Normand a tenu

hier jeudi une assemblée à l’é-
vole des Frères, Quartier SL
Philippe, Un tiès-grand nom:
bre de citoyens y ont assisté.
Au cours de cette assemblée,

M. Normand n communiqué à
son auditoire un document
que je serais très-heureux de
voir pullier dans Je ‘‘’Triflu-
vien.” 11 a aussi donné de lon-
vues cb uds-claires  taplica-
tions relativement à In condui
ue qu'il entend tenir si les êlee
teurs des Trois-livières font
triompher sa candidature, ,

i agréer, M. le Rédae
ance de mon dévoue

ment sincère.

  

Un Ciloyem
 
Note de ln Rédaction. —

Nous publions ailleurs le docu-
ment dont il est question © cl-
dessus,
—

Pourquoi un Cultivateur
doitil puyer plus pour une
machine Massez-Harris quo
pour toute autre? Les principu
lex ruisons semblent être qu'u-
ne expérience de plus de cin-
“quante années à établi dans
l'esprit de plusieurs des meil-
leurs cultivateurs l'ussurance
reconnue que les machines Mas
soz Harris sont “Up to date’
cn dessin, qu'oiles sont légè-
rex pour les chevaux et faciles
pour le condueteur, qu’elles ne

  

counptissent d'une manière sv
disfaisante l'ouvrage pour le-
quel elles sont, destinées, qu'ell-
les durent bien, (il est des
veux qui conmuissent des ma
chines Massez-Murris qui ont,
travaillé pendant plus de vinet
ans} et aussi que des pieces
de rechange peuvent être facile
ment et Loujours obtenue
pourles réparer.

NECROLOGHE

Nous rdgrettons d'avoir i
annoncer Ta mort dde Dame J.

. Guriépy, née Blanche Ber
eron, décédée mereredi dernier,
“Res funérailles auront lieu du
main à l'église prroissiale,

M. le Capitaine Choquette,
et xt Dame de Montréal, ainsi
que M. Emile Trudel, Chef de
Police de Québec, étaient ces

   

 

  

entree les hôtes de M. et Mme
L. P. Guillet. Avocat.

Si vous allez au marché de
notre Ville, te manquez pas de
jeter un coup d'œil sur ln gln-
viève à Vitrine dans laquelle M.
Pothier yonserve son beurre.

  

 

A Yamachiche, lu coupole de
l'éxlise paroissiale revêtue ré
cemmont d'une couche «de pein-
ture d'aJuminiugi,  resplendit
duvantage que par lu passé,
Des escouades de femmes vont

à du récolte des fraises gui
sunt em ahondance, cette an-
née,
La compagne est superbe de

verdurg et lex chemins bordés
de rosiers en fleurs. .
On charge du foin pressé sur

les chars du CG, PL Re Le foin
se vend SSAWH le cent bobutes.

 

En fait de Rateau à Cheval
à bou marché il n’y en a pro-
bublement pas qui sait plus
populaire que le Massez-Marris
“lohaea!” Amélioré. IL a 21
dents ct un Levier à Ressort,

su DEGRES

Oui, quatre-vingts degrés de
chulewx à l'ombre! C'est ce que
le thermometre nous dit et nul
he sue à le truiter de men-
teur, Aussi tout le monde su
plainu de Ju temperature
chacun cherche le moyen de se
rulraichir, Voilà bieu le mo-
went duller chez MM, Bondy
& Benulae, au coin des rues
Notre-Dame cb des Forges,
Trois-Rivières, P. Q., pour
choisir un élégant et léger cos-
vume pour lu chaude saison.
Chez ces messieurs l'ussorti-
ment de vêtements pour iom-
mes el jeunes gens est toujours
considérable eb les prix dé-
ficut toute concurrence,
On trouve aussi chez ces mes-

sieurs un choix très-remurqua-
ble de chemises blanches vou de
couleur, cols, cravates,  cha-
peaux etc. ,
Et ceux qui ont besoin d'u-

ne valise ou d'un “satchel,”
n’ont qu'à se rendre chez MM
Bondy & Beaulac; ils seront
servis à souhait,

Le Beurre Pothier obtient le
plus grand Succès sur notre
marché, et le nombre de ses
clients s'accroît de semaine en
semaine.

MAISON DE
PENSION

Excellente Maison de Pension
au numéro 11, Rue Haut-Boc,
Trois-Rivières.

ON DEMANDE — Une Jeune
file sachant Je français et
l'anglais; comme assistante
dans un bureau de dentiste.
S'adresser au Dr J. A Jutras
12, rue Des Forges. 
 

eu

révérendes Sœurs du Précieux-
Sang u été clôturée hier par
un Concert, sous lu haut patro
nag -dde 8. G.- Monscigneur
F, X, Cloutier.
Dire que cette fête musicale

a été organisée par Melle Ber-
nadette Dufresne, notre artiste
pianiste toujours acclamé par
fe public connaisseur, c'est
dire aussi que le succès à Été
edmplet sur toute la ligne.
Le programme était bion

choisi et il n été exécuté à la
perfection. Tous les morceaux
ont mérité et obtenu de cha-
leureux applaudissements, tous
les artistes-amateurs ont eu
los honneurs du rappel.
Les chœurs, sous l’habile di-

rection de M. Narcisse  Mar-
chand, ont été udmirés par
tout le monde,
Comme Loujours, le jeune

violoniste bolge, M. Daniel A-
meve à fait une ample mois-
son d’applaudissements. Sous
son archot magique, son instru
ment parle, chante et ramue
l'âme. On voit que M. Amcye
a eu du bons professours et a
su profiter de leurs leçons,
Melle Rien Vallières de St-

Réal & chanté avec bexucoup
dy talent “Le Rosaire” d'F
thelhert Nevin, et God's Elor-
nity’ de Noël Johnson. Les
npplaudissements ne lui ont
pas CLE ménagés. .

Muis les honneurs de In roi-
réu ont été surtout pour Melle
Rose Marie Audette, de Qué-
bec, violoniste d'un grand ave
nir élève de M. Gilbert, de
Québec. Elle u joué avec honu-
coup de brio “La Réverie” du
Vieuxtemps eb fait sa large
part dans le trio pour piano,
violon et violoncelle, exécuté en
compagnie de Melle Bernadette
Dufresne et de M. D. Ameyo.
Un joli bouquet de fleurs natu-
relles lui n été présenté,
Nous devons aussi des élogds

et des remerciements à M. J.
Lamarche qui a fait deus hol-
Jos dléclamations et à M. Or-
phée Langevin qui a chanté u-
ne ronde de Paladilhe et sur
rappel, une belle romance,
Le piano dont on s'est servi

à vo voucert, avait été gracieu
sement fourni par M, Sévère
Buroau, . . ,
Qu'il nous soit permis mec

tenant de faire trés-respectucu-
sement deux petites remarques,
Les coucerts comme les nu-

tres féles devraient commencer
autant que possible à l'heure
indiquée sur les invitations,
Ur, hier, le programme disait
que ie concert cummenecrait à
> heures el id n'a comandnué
qu'à 9 heures. Une tongue heu-
re d'attente suffit souvent
pour indisposer le public.

Puis, beaucoup d'amateurs
expéraient entendre Melle Ber-
maudeute Dufresne autrement que
duns les accompagnements,
Quand on ww le bonheur de
cotipLer dans sus murs une ar
tiste distinguée, on désire pro-
fiter duns une largu mesure du
ses Ladents, l'applaudir Tréquem
ment ét lui prouver qu'on suit
Peslimer à sa juste valeur.
Ceci dit, il nous reste à re-

mercier au nom de toute l'as-
sistance ceux et celles qui ont
contribué au sucets doce beau
concert, St nous leur disons
‘’au plaisir de vous revoir le
plus LOL possible,”

 

Les Chussinets a Rouleans
vl ft Billes réduisent la friction.
Us font fonctionner une machi-
ne plus aisément, Plus il y on

dans une machine mieux elle
fonetionne, La Fauchense Mus-
sez-Ilarris possède deux couxsi-
nets à Rouleaux sur l'Hssieu
Principal, deux autres sur l'es-
siet intermédinire, un sur l’es-
sieu à manivelle ainsi qu'un
boitidr de cnivro.  Iéle n° un
Conssinet à Boules sur l'essien
intermédinire dans le même
but. Pour satisfaire votre cu-
riosité comptez le nombre de
Coussinets à Rouleaux et à Bil-
les sur Tu nrorhaites “aucheuse
que vois vel

 

NOS ZOUAVES

Tous les Zounves sont invi-
tés à l'assemblée générale qui
aura lieu le dipanche 17 du
courant mois de juillet à |
bieure pm. Celle convocation
est fuite par M. J, N. Godin,

sation des pèlerinages au Cap
de laMadeleine dans le courant,
du mois, et à Ste-Aune de
Beaupré, le 28 du mois d'avût.

Aujourd'hui on ne veut plus
manger de mauvais bowrg. On
sait que c'est une économie d’i
cheter un bourre comme, le
beurre Pothier, qui ne contient
pas d’enu ab conserve plus long
temps son goiil délicat.

ST-LEON
Le foin est en fleur, la

colte est et, veillottes en
tains endroits.
Liu moutarde des champs est

en abondance, uinsi que Ia
marguerite, et les boutons d'or
(rononcules, et même des char-
dons en œrtains pquages.
Les pois et l'avoine sont gé-

néralement en retard, ainsi que
le tabue,
La paroisse se distingue par

le blé qui s'à récolte rssez
pour la dépense, On dit qu'il
» a 25 vieillards nu-dessus de

 

re-
Ger-

 

rait ici la matière première en
abondance serait colle du café
de chicorée. Cette industrio
paye en France et méme
Etats-Unis; pourquoi pas ici?

Tes Roues d'Alluchons à Bi-
æaux de la Faucheuse Massez-
Harris peuvent être ajustées
pour prévenir l'usnre, ce qui

1 fait durér lo. machine plus long
, temps, Cease

 wésiclent. LI s'nprit de l'organi-|

Telephone 368.

 

ASSORTIMENT COMPLET DE

Hardes-Faites,

Chapeaux,

Valises.

BLAIS &FRERE-
MARCHANDS-TAILLEURS

8, RUE DES FORGES
TROIS-RIVIERES

12,2,04

 

de

QUININE de
CAMPBELL

K. CAMPBELL & CIE, MFRS, MONTREAL

  

Rend le Sommeit

et l'Appétit,

FORTIFIE
UN TONIQUE PARFAIT

Recommandé par les médecins

 

LOIUSIEVILLIS

Le Rivière du Loup est rem-
plie de billes de buis de com-

dlébitent à lw scivie à
de. trois mille pur jour,

pommes du terre, le long
trottoirs de la ville, Le mon-
de d'ici duit étre bicu sobre;
cur aubremeny, oh CH trouve
rai dans les fussés le long’des
rues, qui sont un danger pour
les piétons la nuit.

Lo Nouveau Ratvau d’Acier
Massez-Harris possède unu bas-
culm: Cheval qui dst positive,
eu sorte qu'un enfant peul s’en
Kervir. Les dents peuvent s'a-
juster nux différentes condi-
tions du terrnin. Il est cons-
trib en trois grandeurs et il
s'est auquis une grande popula
rité par son travail dans le
Chump,

CITARBON ANGLAIS

Le ‘Vergx” venant de Liver-
pool, (st dans notre port aveu
un plein chargement de char-
bon pour les usines de Grand
Mère,
Du charbon anglais nussi

bon murché que celui venant
de Sidney, cola mérite d'être
pris en note.

 

 

Le Beurre Pothier est fabri-
qué, expédié et conservé avec
los plus grandes précautions,et
v’est là In raison de son succès.
 

Su-Narcisse, 7.— ll ya cu
ce jour élection de deux com-
missaires d’écoles, !
Les élus sont Xavier Brouil-

lat, en vomplacement de Jo-
seph Brossard sortant de char-
go ct Ernost Govette, en rom-
placement de Philippe Trudel,
sortant de charge.
La lutto n été séricuse, mais

tout s'est passé dans le calme.
—Ln récolte n une Lrès bon-

he apparence par ici. toub pro-
met bien pour le grainet Je
foin.
—Ce matin a eu lieu le mn-

ringo de M. Mnjoric Cassettô
ævec Melle Ç, Voillotite.

UNE BONNE RECLAME

L'autre soir, deux militaires
du camp passaient dans ln rue
du Platon. L'un marchait la

 

[tête haute et paraissait léger
comme l'oiseau, heureux com-
me les poissons dans l’eau.
L'autre trainait la jambe et a-
vuit de la peine À suivre son 

—Une industrie qui trouve-,

aux|

 

camarade. tout moment il
soupirait :
— Ah! que mes pauvres

pieds me font souffrir!
— J'étais souffrant comme

; Loi en arrivant ici, répondit
son ami; mais je me suis pro
curé chez M. Arthur Guilbert,
le marchand de chaussures de
la rue Notre-Dame A porto voi-
sine de la Banque Hochelaga )
une paire de bonnes chaussures
et je me sens capable de faire
une longuo marche et de dan-
ser chsuite une giguesaus é-
prouver ni mal ni fatigue.Fais
comme moi.
Le conseil était bon et nous

croyons qu’il fut suivi.
Un homme bien chaussé ost

toujours de bonne humeur.

Ia Poudre de Savon Désinfectant de Lever
Y-Z (Wise Mead) est mellleure que les autres

poudres, carcllo cet un déalufectant aussl bien

qu'un savon. “
S————

merce, Un dit qu'il sen est dos

|

nud, négociant de Ste Thècre,
cenduGUU,UUU morceaux qui se ; CONLre Lugnon & Caron, eu-

raison ruteurs, de Montréal ut ‘1 retfié

— On voit de ln culture de lite, les Honorables Juges Sir
des | L. N. Uasauwlt, Audrews

{teurs, et il leur à demandé de

DECISION JUDICIAIRE

Le trenue Juin dernier, dans
une cœuse de lidnevat Uhopi-

Valiée, manufacturier, de St-

ut
Lungolier, siégeant à lu Cour
Superieure en Révision i Qué-
bee, ont rendu un jugement
Lrès-important et qui intéresse
partiowitremeot les commut-
gants.
Lu Demuncleur Chouinard a

poursuivi les défendeurs devant
ta Cour Supérieure pour le dis
trict des Trois-Rivières, pour
faire annuler une cession volon
wire que le défendeur Vallée
avait taito de ses biens pour
le bénéfice de ses créanciers à
MM. Gagnon & Caron.
La preuve a établi que le

nommé Vallée se trouvant gê-
né dans ses paiements, à appè
auprès de lui MM. Gagnon &
Caron qui s’occeupant de règle-
ments entre créanciers et débi-

faire un inventaire de son ue-
Vif et de chercher à faire un
AITANGUBIENL avec ses Créan-
ciers. Vallée promettait que
dans le cas où la composi-
stion ne serait pas acceptée par
ses créanciers, il ferail cesssion
volontaire de ses biens à Gu-
Enon & Caron qui seraient
chargés de liquider ses affaires
La composition-ayant été of-

ferte et refusée par les créan-
ciors, Gagnon & Caron annon-
eèrent les biens en vente.
C'est alors que M. Choui-

hard poursuivit, demandant
que In cossion volontaire fut
éclarée illégale et annulée.
L'Ionorable Juge Desmarais
s'appuyant sur des décisions de
ln Cour Supéricure de Mont-
réal, dans les causes de La-
marche vs Lamarche &! nussi
Aunew vs Lamarche à décidé :
‘Considérant que la cession vo
lontaire faite par Vallée et ae-
œptée par Gagnon & Caron
est prohibée par les lois, atten
du que le dit Vallée n’était
pas dans ln situation requise
pour faire cession suivant les
articles 853 et suivants du C.
P. C. (absence de sapias et,
de demande par un créancier
do 3200, )
La Cour de Révision n cassé

ce jurement eb motive :
‘Considérant qu'un débiteur

insolvable a le droit de donner
un mandat pour faire ln ligui-
dation de ses biens pourle bé-
héfice de ses créanciers;
‘Considérant que, même xi,

comme le tribunal :de première
instance Pa tfonvé, le dit
Gagnon & Cafonn fait
Woo cession olontnire de
tous ses hidns

/

pour le
bénéfice de ses #ancias, et
leur eut remis /la possession
des dite biens,/il n'y aurait
dans le dit afte, alors qu’il
n’est pes argyé de fraude, au-

illégalité
“Considérant qu'il v a erreur

dans le jugement. de ‘In Couf

  

 

   
  

   

 

  

  

  

Supérieure pur le district des
Trois-Rivié du 8 avril der
nier, cassf ot annule le dit
jugement afce dépens.
Mtres Tatigny & Bureau oc

eupaïent pour le demandeur et
Mtre Geo/ Méthot pour les dé.
fendeurs fagnon & Caron.

 

La Bielle (Towrne-Broche )
de la Faucheuse Massez-Harris
possède à chaque extrémité un
éservoir qui contienl assez

d'huile pour faucher pendant
plusieurs sans rehuiler. Ceci est
un grand avantage pour uno
partic qui tourne aussi vite
qu’une Bielle de Faucheuse.Pas
une autre faucheuse possède
cet avantage.

LE“VANCOUVER.”
Le “Vancouver,” de lu ligne

‘’Dominion,” on route pour
Québec ob Liverpool avec une
cargaison générale, s'est échoué
samedi dernier dans le Luc St-
Pierre, à peu près en face du
point qui occupe lu milieu en-
tre Louiseville et Yamachiche.
L'enquête, s'il s’en fait une,
nous dira suns doute à quelle
cause cot ucuident doit être
attribué.Nous ne nous en ocçu
Perous pas aujourd’hui,
Ce vapeur avait à bord 160

passagers de première classe,
une quarantaine du seconde
classe et vingt-sept  d'entre-
pont. '
Tout ce qui était humaine

ment possible pour renflouerlu
steamer a été fait. Lundi mu-
tin cinq puissants remorqueurs
sous la direction de M. Geo.
Leprohon de cette ville eL do

Devis, de Québue, so sont
mis à l’œuvre. Mais le ‘Van-
couver”” marchait à une gran-
do vitesse au moment où,
voyant lo danger, il fit machi-
ne en arrière, et il ct profon
dément encaissé dans une épais
se couche argileuse. Les re.
morqueurs ont brisé des cables
d’une époisseur énorme sans
parvenir à changer lo vapeur
de placo. Ils sont copendant do
première force, car ce sont : lu
Strathcona, de MM. Devis et
fils doLévis, lo Dupré, le Ma-
thifdala  Notton et le fa-
menx Spray de la Cie Sincon
nes,

Cinq grandes barges furont
iumenéves près du colosse et
prirent une notable partie de
si charge. Mais tout cela fut

 

di vain. Au moment où le
Strathcona rompit son gros
cable de six pouces, M. Geo.
Loprohon crut constater que
lo” Vancouver” bougea légère-
ment, mais ce fut tout. Il faut
dire que les sauveteurs avaient
contre eux un vent pasable-
ment violent.
C’est le capitaine Bourget,un

brave, qui commandé le Strath
cona, ;
Nous devons un tribut d’élo-

ges a M. Macfarlane, Pageant
es passagers de la ligne ‘’Do-

minion,” qui a montré en cet
te triste circonstance un  dé-
vouement admirable. Aprés a-
voir fait débarquer les voya-
guurs à Trois-Rivières, il assu-
ra le passage par le remor-
queur Saint-Goch, de quatre-
vingts d'entre eux à bord du
‘’Pretorian”, de l’Allan Line,
eb ilen envoya un grand nom-
bre à Montréal d’où ils sont
partis pour Boston. Là les at-

tance pour l’Europe. D'autres

singtom.
M. Macfarlane a si bien pris

ses Mesures que pas un voya-
geur n’a perdu la moindre
partie de ses bagages. Ajou-
tons que tous les frais de ces
allées et venues sont suppor
téos par la ligne “Dominion”,
db que les passagers n’ont a-
près tout à déplorer qu'une po-
tite perte de temps.
Deux dragueurs travaillent

actuellement sans relâche pour
creuser une voie au “Vancou-
ver.”
On a beaucoup admiré la vi-

tesse et la bonne tenue du
Strathcona, qui, dans l'espace
de 3 heures 15 minutes ost par- Demandez les Timbres 

 
en faisant vos |

ti d’ici pour le Lac et en est
revenuavec les passagers et
eurs bagages. La distance &

tendait le “Republic,” rn par-|d

partiront samedi par le Ken- |$3,00

    
  
   
  

 

  

FONDÉS EN 1865,

‘

J ot défie toute compétition.

4 JOCKEY OLUB. Conserves

/
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l'OUR LES COUVERTURES

DE TORONTO.

0 Carignan & Fils,
MARCHAND-EPICIFRS

{EN GROS ET EN DETAIL
TROIS-RIVIERES

Cette maison de commerce, qui est une des plus5 sncieunes, s'occupe en général du commerce d’é i dvius et liqueu.s. Satisfaction uous LeSes de 3

SPECIALITES:
Vin de messe TARRAGONE

ifApa

VOIR EN MAGASIN LES =
* FOURNAISES,

RADIATEURS,

Bains, CLOSETS,

tous les matériaux nécessaires à cette fin.
————

' Agent

ET PLAFONDS .METALLIQUES

 

B. px Poste 576,

    

  
Des Forves

complète sous tous rapports

et SICILE
alimentaires,

MARCHAND PLOMBIER

35-37 DU PLATON
TROIS-RIVIERES,
——

PLOMBIER, FERBLANTIER,
GAZIER ET COUVREUR

pourle Gaz Acelylen
SPÉCIALITÉ :

Pour la pose d'Appareils de Chauffage à
Eau chaude, Vapeur et Air sheua   
 

parcourir pour l'aller et le re-
tour, était do quarante milles,
Cel accident, sans compter le

dérangement dans lo service,
causern & lu ligne “Dominion
une perte sérieuse. Le travail
dus remorqueurs coûte dis ping
tres de l’heuve et il y a bien

LE VOICI
Le véritable remède contre les

rhumes opiniatres et recomman-
dé parlons les médecins, c'est
le BAUME RHUMAL

JERUSALEM

Le Comité du Pélerinage St-
Louis organise son onzième
voyage à Jérdsalem : co sora
le pèlerinage des vacances au-
quel sont plus _spécialoment,
conviés MM, les l’rofessours,
Le départ est fixé au 18

Août.
Les Pêlerins visiteront d’a-

bord Naples, Athènes, Constan
tinoplo, Smyrne, Samos, Rey-
routh, puis Nazareth et ln Ga-
lilée Lout entière. .
Ma arriverant à Jérusalemle

4 Septembre. À col époque
los chaleurs de l’été seront cé-
jà passées et la visite des
Lieux-Saints so fera sans fali-
gue. :
Au retour, on touchera en

Egvpte pour compléter ce mu-
Enifiquo itinéraire par la visi-
te du Céiré, des Pyramides et
de Matarieh où une nouvelle
égliso cohgacre ln tradition du
passage dé la Suinté- Famille
en ces lieux,
Les Pèjerins qui désiretaiont

aller d'abord à Rome pour-
ruient rejoindro le pélerinage ct
s’embarquer à Naples le: 20
Août. : - |
Pour programme détaillé et

tous renseignements, prière de
s'adresser à M. l'abbä Polard,
Secrétaire du Pèlerinage de
Jérusalem, 25, rue Tuingroldt,
Paris XIVe.

L’“Abus: des Alcools,” cet
opuscule de propagande, a été
fort bien accueilli par un grand
nombre de prêtres et do laiques
désireux ‘do combattro le fléau
de l’alcoolisme. Jean des Era-
bles a reçu à ce propos des
lettres très encouragenates.
Aussi, les frais d’impression é-
tant à peu près couverts, les
exemplaires restants seront ven
Us à prix réduits : 100 exem-

plaires, 42,00; 300 exemplaires

Onest prié d'adresser les com

 

marides au “Trifluvien,””Trois
Rivières.

GLACIERES
11 est difficile de se passer

d’une Glacière à cette époque
de l’année. Vous
trouver de toutes Éles gran-
deurs eb de tous les prix au
Magasin de Meubles si avanta-
geusement connu de M. À
Laurin, 185 rue Notre-Dame,
Trois-Rivières,
A la mémo adresse grand

choix de Voitures d’enfants de
tous les modèles. :

 

 Demandezlestimbres
rouges en faisant vos

pouvez en |’

TAPISSERIES.
Le plus beau et le nus grand

choix de tapisseries à In librai
rio P, V. Ayotte, rue Notre-Ua-
mo, ‘l'rois-Rivières.

La Créme douce eb, fraiche, li-
vréo pur M. Pothier, satisfait
les goûts les plus délicats.

Si vous voulez vous acheter
une bonne pipe qui ne vous cud
tera pas cher, vous n'aves qu'a
jeter un coup d'wil dans Ia vi-
trine de M. N. E, Godin, le cé-
lëbre tabaconiste de Trois-Ri-
eières, ct là vous y trouverez
beaucoup de choix enfait de pi
pes et beaucoup d'autres arti-
cles pour les fumenrs.

Nouvel horaire du ©, P. R
affiché depuis le 18 Juin 1901,
tusqu’à nouvel ordre.

Pour Montréal 2 45 n.m
" 580 a.m
! 1129 a, m

4:06 p. m
“Dimanche 405 p m

6,10 p. in. dimanche seulement.
Pour Québec 8880 m

” 7.10 à. m
1222 p.m

‘ 484p wm
[0 Dimauche 4.34 p.m

7:10 p. m. dimanche seulement.
Graud'Mêrs et Piles 7.20 a.m

« 1228 p.m
500 p.m

Shawinigan Falls 12.28 p.m

GRAND TRONO
Trois-Rivières (Traversée du

baleau à 11.30 a. m ) Départ du
train à 12 16 p. m.

ON DEMANDE, — Des ou-
vriera eb ouvridees sachant
coudre & la machirie. Aussi des
tailleurs dans le gros cuir.
S'adresser à la

BALCER GLOVE MFG CO,
Trois-Rivières, Qué.

 

ON DEMANDE
Un bon teneur de livres pour

un 1rigasin de gros «de certe
ville. -,
Une demoiselle compétan-

te pourrait remplir l’emploi.
our renseignements, .évrire

burcau de posts, boite 363,

CHANCE EXOEPTIONNELLE

Hsrmonium “ Thomas’5 oc-
taves ; $3800. $500 comptant,
$3.00 par mois:€. tod

Piano droit “Toronto” $48.00

    

  

0] 2.
$5.00 compfant}$%;00 parfodis.

AuxsallesW.Lindeay Ltd.
25 Rue des Forges

 

Demandeziestimbres® -
rouges en.faleant.vos..
achats. * "77

root

Province de Québec, District des Trois-
Rivières. Cour Supériourr. No 24 Dame
Albiua Gélinas, épouse de Cyprien Ger-
ceau, de In parolese dé Bt-Barnabs, dû-
ment aotorl-ée à ceter cn justice, Demon
deresse ; va. Le dit Cyprien Garceau, Dé-
ferdeur. Uno action en séparation de
Mens sêté inrlituéeen caite cause lo”
quinzième jour de juin 1904.
Trois Rivières, 20 Jvin 1904.

  achats.

 

MABTEL & DUPLESSIS,
© Proce. Ge la Memarderees,  


